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   L’aventure européenne 
des Journées de la culture et du 
patrimoine juifs a démarré en Alsace 
à la fin des années 1990 avec des 
« journées portes ouvertes » et s’est 
depuis considérablement étendue. 
Quel bilan en tirez-vous ? 
François Moyse : Le bilan est 

Alsace
  Avocat, militant 
communautaire (il fut 
notamment président du 
Consistoire du Luxembourg 
et directeur du B’nai B’rith 
Europe) et passionné de 
patrimoine juif, François 
Moyse préside l’Association 
européenne pour le 
patrimoine juif (jewisheritage.
org) basée au Luxembourg 
qui pilote les Journées du 
patrimoine juif en partenariat 
avec des groupes implantés 
dans une vingtaine de pays. 

François Moyse 
« Les Journées du patrimoine juif 
sont un outil d'éducation »
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constituent un précieux outil 
d’éducation historique et religieuse 
qui permet une compréhension de 
l’autre. Il n’y a jamais eu d’incident 
antisémite. Les acteurs locaux 
manifestent au contraire beaucoup 
d’intérêt, y compris dans le monde 
rural. 

Quelle est la spécificité de l’édition 
2022 ? 
F.M. : Nous avons placé cette 
édition autour de la thématique du 
renouveau en invitant les groupes 
qui le souhaitaient, partout en 
Europe, à proposer des conférences 
ou des événements artistiques 
intégrant cette idée de renouveau. 
L’événement d’ouverture, le retour 
du Sefer Torah le dimanche 4 
septembre à Schirmeck (voir page 
37) a été un moment important. Ce 
Sefer Torah sauvé grâce au courage 
d’un non-juif et retrouvé après 
tout un périple est une histoire 
incroyable et riche de sens. 

2Lille 
Conférence de 
Georges Bensoussan 

Ce jeudi 15 septembre, à 19h, à la 
synagogue de Lille, à l’initiative de 

Monsieur Guy Bensoussan, président 
de la communauté juive de Lille, et de 
nombreux responsables communau-
taires des Hauts-de-France, Georges 
Bensoussan, historien, lanceur d’alerte, 
spécialiste de la Shoah et de l’antisémi-
tisme, directeur de l'ouvrage Les Terri-
toires perdus de la République, tiendra 
une conférence autour de son livre Un 
exil français - un historien face à la jus-
tice. n� Frédéric Chaouat 

Conférence, Grande Synagogue de Lille, 
5 rue Auguste Angellier.

Paf. 10 € ou Don de Soutien
Réservez par mail : aci-lille@orange.fr

3Marseille
Pourquoi les fidèles peinent-
ils à obtenir un minyan ?

Dans le bel édifice de la grande synagogue Breteuil 
Beth Yossef, en période estivale, les fidèles peinent 

à trouver le nombre nécessaire de dix personnes (mi-
nyan) pour les offices de la journée. Plusieurs fois pen-
dant l’été, le personnel présent s’est mobilisé sur les ré-
seaux sociaux pour trouver des âmes disponibles pour 
venir compléter le minyan, sans lequel l’office ne peut 
pas être célébré de manière optimale. Dans la seconde 
ville de France où vivent 50 000 à 60 000 juifs, il est 
inadmissible de se trouver dans une telle situation en 
été. Il n’est pas question ici d’accuser les responsables 
de l’institution consistoriale mais ce manque de fidèles 
chronique incombe à la fois aux responsables et à la 
prise de conscience des membres de la communauté 
pour plus de solidarité et de partage. Et que la grande 
synagogue redevienne la préoccupation de tous.  n
� Gilbert Gabbay

4Nice
Régine Bessis expose

Les photographies de Régine Bessis sur le thème « Promenades entre Tel Aviv, 
New York et Cannes » sont exposées au FSJU (2, place Wilson) jusqu’au 4 no-

vembre 2022. Le vernissage aura lieu 
le jeudi 15 septembre, à 19h. Prési-
dente des Journées européennes de 
la culture juive Côte d Azur, conseil-
lère de la loge B'nai Brith Moshé 
Dayan et membre du Bureau de l’ACI 
Cannes, l'artiste explique : « J'ai le 
cœur en Orient et l’esprit en France. 
J'ai grandi au milieu des saveurs et 
des couleurs ». Son père, journaliste, 
lui offre une boîte Kodak, quand elle 
a sept ans. Elle réalise son premier 
reportage photographique pour la 
presse locale à 12 ans, en Tunisie. Cette exposition nous donne à voir une série 
de souvenirs capturés par un Fuji XM1 (version moderne du mythique Leica) et 
présentés sur aluminium, Plexiglas... ou papier. Contact: 04 93 87 51 72.  n� �
� Jean-Jacques Biton
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extrêmement positif. Partout, en 
faisant visiter les lieux on fait 
parler les murs et le patrimoine 
juif prend toute sa place dans 
l’histoire locale. C’est très positif 
pour le patrimoine juif et c’est 
porteur de valeurs qui dépassent 
largement les pierres. Les Journées 

 Il n'y a jamais eu 
d'incident antisémite. 
Les acteurs locaux 
manifestent au 
contraire beaucoup 
d'intérêt 
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Un nouveau président pour le 
CRIF Auvergne-Rhône Alpes

tout le monde, toutes les forces vives du 
judaïsme lyonnais,  des libéraux aux 
orthodoxes. Je bénéficie de très bonnes 
relations avec toutes et tous, ainsi qu’avec 
le président national du CRIF ». Lui, qui a 
vécu à Bourgoin a fréquenté la « Maison 
communautaire », rappelle « que le CRIF a 
été fondé à Lyon pendant la guerre, puis 
animé de façon efficace par le docteur 

Aron et Gérard Mayer ». Il compte faire 
fonctionner le CRIF « de manière collégiale 
en m’appuyant sur une équipe de qualité, 
travailleuse et soudée ». Pour lui, le 
CRIF doit, pour l’essentiel : « rassembler 
le monde juif, parfois très divisé, 
représenter la communauté auprès des 
institutions, lutter contre l’antisémitisme 
et l’antisionisme et défendre Israël ». Il a 
pris son rôle très à cœur dès son entrée en 
fonction et a été honoré d’avoir été invité 
à prendra la parole à la Maison d’Izieu 
lors de la dernière commémoration. Il 
s’attaque à deux chantiers : «nous devons 
aboutir sur le dossier du Mémorial de 
la Shoah à Lyon ». Ensuite, il souhaite 
maintenir le mémorial Montluc comme 
un lieu de mémoire de la Seconde Guerre 
mondiale et éviter « toute confusion et 
concurrence des mémoires».  n� Ilan Levy 

et ne l’a plus quitté jusqu’à la fin de la 
guerre.
Le 25 novembre 1944, la ville est libérée. 
En janvier 1945, un rabbin aumônier 
se rendit à la synagogue. Ernest Bohn 
lui remit le rouleau. Il voyagea avec 
lui au Maroc, en Suisse et en Israël. 
« C’est une série de hasards qui nous a 
permis de retrouver le Sefer Torah et le 
récit de son voyage », explique Jacques 
Ruch, Schirmeckois, ancien adjoint au 
maire et président de l’association de la 
synagogue. Une rencontre avec un jeune 
homme venu visiter la synagogue, puis 
la rencontre du neveu d’Ernest Bohn, 
dans un petit commerce, qui les renvoya 
vers l’autobiographie de son oncle dans 
laquelle l’histoire était relatée. Enfin, 
dernier heureux hasard, en 2018, à 
Jérusalem, le trésorier de l’association 
rencontre Jacques Assouline, gendre 
du rabbin aumônier, qui se présente 
comme détenteur du Sefer. Le rouleau, 
après un long voyage et plus de 70 ans 
d’absence, est revenu à son lieu d’origine, 
accompagné d’un cortège et accueilli par 
le chant des trois hymnes nationaux : 
français, américain et israélien. n�

� A. Attias

Située entre l’Alsace et le massif 
des Vosges dans le Bas-Rhin, la 
ville de Schirmeck, commune de 

plus de 2 000 habitants, abrite, dans 
l’une de ses jolies rues, une synagogue. 
La synagogue de Schirmeck, considérée 
aujourd’hui comme monument 
historique, fut inaugurée en 1909, 
comptant alors une communauté de 
80 juifs. Durant la Seconde Guerre 
mondiale, des soldats allemands sont 
entrés dans cette synagogue pour 
y détruire et brûler les livres et le 
mobilier. Ils n’ont, étonnamment, pas 
touché à ses murs. Un Schirmeckois 
chrétien, Ernest Bohn, ami d’un juif, 
connaissait l’importance du Sefer 
Torah. Profitant d’un moment de répit, il 
entra discrètement dans la synagogue, 
ramassa le rouleau qui gisait sur le sol 

Schirmeck

Lyon

 Le dimanche 4 
septembre, une cérémonie 
toute particulière a eu lieu 
dans la ville de Schirmeck, 
qui a fêté le retour de son 
Sefer Torah perdu pendant 
la guerre.

Après deux mandats de Nicole 
Bornstein, à laquelle il tient 
à rendre hommage, sans 

omettre le travail remarquable 
des présidents qui l’ont précédée, 
Richard Zelmati est devenu président 
du CRIF régional. 
Avocat au barreau de Lyon, avec 
son confrère lyonnais et ami Alain 
Jacubowicz, qui l’a encouragé à 
prendre la présidence du CRIF 
Auvergne-Rhône Alpes, ils furent  
les plus jeunes avocats des parties 
civiles aux procès Barbie, Papon, 
Touvier.  Avant d’être élu, « j’ai vu 

Les péripéties 
du Sefer Torah 
de Schirmeck

 Élu à la fin du mois 
de juin, l’avocat Richard 
Zelmati évoque son 
parcours et ses projets.
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Quelles sont vos principales pistes de 
travail pour l’avenir ? 
F.M. : Nous travaillerons toujours 
plus avec l’Union européenne (à 
travers la Commission) et plus 
seulement avec le Conseil de 
l’Europe. Pour l’UE, soutenir ce 
que nous faisons est une façon 
de lutter contre l’antisémitisme. 
Par ailleurs on va multiplier 
les projets qui s’étendent sur 
toute l’année ; nous coopérons 
par exemple avec l’Itinéraire 
européen du patrimoine juif 
pour des Applications web. Nous 
devenons vraiment une ONG 
paneuropéenne qui irradie au-
delà des seules journées. n�

� Propos recueillis par Nathan Katz 
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